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Cette note réactualise l’analyse générale 
de l’hiver et la précise pour les quatre pro-
chaines semaines.

La réactualisation de mi-janvier confirme 
le diagnostic de fin décembre : la situation 
électrique est désormais significativement 
plus favorable qu’au début de l’automne. 
Avec une consommation plus basse, une 
production d’électricité en hausse, des 
stocks hydrauliques et gaziers bien remplis 
et un système d’échanges avec les pays 
voisins parfaitement fonctionnel, la France 
est mieux préparée à faire face aux situa-
tions de tension qui résulteraient d’une 
météo défavorable ou d’aléas techniques 
sur le parc de production.

La baisse de la consommation d’électricité 
nationale « à températures normales », 

corrigée des effets de la température, 
atteint 8,5 % par rapport à 2014-2019. Le 
mouvement baissier a été observé dans 
des proportions similaires avant, pendant 
et après les fêtes de fin d’année. Il est 
désormais solidement établi qu’il concerne 
tous les secteurs d’activité et ne s’explique 
ni uniquement, ni majoritairement, par 
une baisse de l’activité économique dans 
l’industrie. S’il demeure difficile de distin-
guer dans ce mouvement les parts respec-
tives de sobriété choisie et de contrainte 
économique, la mobilisation nationale 
réussie en faveur des économies d’énergie 
joue un rôle important. Ainsi, les particu-
liers ont largement diminué leur consom-
mation depuis la fin de l’été alors que les 
prix de l’électricité n’ont pas augmenté sur 
cette période du fait du bouclier tarifaire.

SYNTHÈSE 

RTE a publié le 14 septembre 20221 une pre-
mière analyse des perspectives pour le système 
électrique pour l’automne et l’hiver 2022-2023, 
suivie de trois actualisations, la dernière en 
date au 20 décembre 20222.

En effet, dans un contexte en forte évolution, 
RTE a mis en place un dispositif dynamique 
et renforcé d’information sur la sécurité 
d’approvisionnement qui permet ainsi de 
formuler un diagnostic de meilleure qualité, 
mois par mois, en se basant sur des hypo-
thèses de production et de consommation 

réactualisées, notamment avec des prévisions 
météorologiques récentes. 

L’analyse de septembre 2022 avait présenté 
trois scénarios pour l’hiver (intermédiaire, haut, 
dégradé), qui se démarquaient en fonction de la 
disponibilité des réacteurs nucléaires en France 
et du gaz en Europe, ainsi qu’une variante inté-
grant des effets rapides et conséquents du plan 
sobriété. Le panorama d’ensemble avait conduit 
à placer la sécurité d’approvisionnement élec-
trique sous forte vigilance, et ce dès l’automne 
(ce qui constituait une situation exceptionnelle). 
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La production française s’est renforcée. 
La disponibilité du parc nucléaire s’est 
approchée de 45 GW (les trois quarts de la 
puissance maximale du parc). Elle devrait 
progresser encore légèrement d’ici fin jan-
vier (conformément au scénario central 
envisagé par RTE en septembre 2022) et 
se maintenir aux alentours de 45 GW début 
février. La production éolienne est particu-
lièrement abondante depuis mi-décembre, 
ce qui a conduit la France à retrouver sa 
position exportatrice traditionnelle sur les 
marchés de l’électricité lorsque les tempé-
ratures sont élevées, et à ne quasiment pas 
solliciter les centrales à gaz et au charbon 
durant ces périodes. 

Le niveau de risque sur la sécurité d’appro-
visionnement demeure « moyen » jusqu’à 
la fin de la période hivernale. RTE pourrait 
abaisser ce niveau de risque lors de la pro-
chaine réactualisation, sous réserve que la 
trajectoire sur le parc nucléaire soit tenue 
et d’un maintien de la tendance sur les 
économies d’énergie. 

L’amélioration de la situation énergétique 
européenne a conduit à une forte détente sur 

les marchés de l’électricité, et à un écroule-
ment des prix au cours des derniers mois. 
Ceci confirme a posteriori l’analyse présen-
tée par RTE en septembre dernier : les prix 
pratiqués pour la France à l’été et l’automne 
2022 n’étaient pas cohérents avec les fon-
damentaux du système et témoignaient 
d’une anticipation exagérée du risque de 
défaillance par les acteurs de marché, même 
en se projetant sur une situation dégradée. 
Cette détente offre une perspective posi-
tive d’évolution des prix pour les consom-
mateurs qui demeurent exposés aux prix de 
marchés (en particulier les entreprises). 

Dans ce contexte plus favorable, la prio-
rité consiste maintenant à préparer la 
sortie de l’hiver ainsi que le suivant. Ceci 
implique en premier lieu un maintien des 
efforts engagés sur les économies d’éner-
gie, qui portent leurs fruits. D’autre part, 
la production nucléaire demeure très 
en-deçà des références historiques  : cela 
n’autorise aucun retard dans la mainte-
nance classique ou les travaux en cours ou 
programmés sur les réacteurs affectés par 
le phénomène de corrosion. 
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L’évolution des paramètres de l’analyse est 
résumée ci-dessous. 

	u La consommation d’électricité à tempé-
rature normale (retraitée des conditions 
météorologiques) apparaît en baisse 
marquée par rapport aux années précé-
dentes à la même époque et concerne 
désormais l’ensemble des secteurs. 
Au niveau national, la baisse de consomma-
tion a atteint de l’ordre de -8,5 % en moyenne 
au cours des quatre dernières semaines par 
rapport à la moyenne 2014-2019 (référence 
antérieure à la crise sanitaire).

	� Cette diminution concerne l’industrie, les 
bureaux et les logements. Elle résulte d’effets 
économiques  – l’augmentation des prix de 
l’énergie ainsi que la pression inflationniste de 
ces derniers mois induisent un effet baissier sur 
la consommation, notamment via des optimi-
sations voire des arrêts de production dans le 
secteur industriel – et des campagnes de sen-
sibilisation sur les économies d’énergie – une 
partie des consommateurs est protégée des 
évolutions de prix sur les marchés, à des degrés 
divers mais dans des proportions significatives. 

	� Ces baisses de consommation réduisent le 
risque sur la sécurité d’approvisionnement 
par rapport à l’analyse de septembre.

	u La disponibilité du parc nucléaire s’est 
approchée de 45 GW et devrait dépas-
ser légèrement ce niveau au cours de la 
seconde partie du mois de janvier, avant 
de diminuer durant le mois de février. 
Cette trajectoire est conforme au scé-
nario central de RTE de septembre 2022. 

	� Durant la période des fêtes, une partie du 
parc nucléaire a été mis à l’arrêt afin de pro-
céder à des maintenances préventives et à 
des économies de combustible, au moment 
où l’équilibre entre l’offre et la demande 
d’électricité était largement assuré. Début 
janvier, la disponibilité du parc nucléaire a 

retrouvé un niveau conforme à l’anticipation 
de RTE de septembre. 

	� Les prochaines échéances clés concernent 
la remise en service des réacteurs ayant 
subi des travaux importants pour réparation 
des circuits affectés par la corrosion sous 
contrainte (CSC) : le planning publié par EDF 
prévoit le redémarrage de deux réacteurs du 
palier N4 d’ici la fin du mois de janvier, et 
des deux autres réacteurs N4 ainsi que de 
deux réacteurs de 1 300  MW au cours du 
mois de février. Dans le même temps, neuf 
réacteurs vont être mis à l’arrêt d’ici la fin 
du mois de février pour entamer leur cycle 
de maintenance 2023 (dont les deux pre-
mières « quatrièmes visites décennales » sur 
les sites de Saint-Laurent et Chinon).

	� En combinant ces effets, la disponibi-
lité du parc nucléaire devrait, selon RTE, 
être comprise entre 40 et 45 GW à la fin 
du mois de février.

	� Cette amélioration de la perspective sur la 
disponibilité du parc nucléaire doit néan-
moins être confirmée durant les prochaines 
semaines. Elle demeure dépendante, en 
premier lieu, de la conclusion favorable des 
travaux engagés de réparation des circuits 
affectés par la CSC, sous le contrôle de 
l’Autorité de sûreté nucléaire. Elle est éga-
lement tributaire de la bonne exécution du 
programme de maintenance prévue, y com-
pris en cas de mouvement social dans le 
cadre de la réforme des retraites. 

	� De ce fait, cette amélioration de la perspec-
tive sera traduite dans une projection actua-
lisée de la disponibilité du parc nucléaire 
pour la sortie d’hiver (fin février, mars et 
avril) lors de la prochaine actualisation de 
mi-février. Ceci permettra de disposer d’une 
vision plus précise du planning de remise en 
service des réacteurs, de la fin des travaux 
CSC sur le palier N4 ainsi que des éventuelles 
conséquences d’un mouvement social.
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	u Les stocks hydrauliques sont désormais 
largement remplis  : alors que la séche-
resse les avait fortement dégradés au 
cours du printemps et de l’été 2022, les 
stocks hydrauliques dépassent à présent 
la moyenne des années passées. Cette 
inversion de tendance résulte de la gestion 
prudente par les exploitants à l’été et durant 
l’automne, mais également de la faible sollici-
tation des stocks en octobre-novembre, puis 
depuis mi-décembre, du fait des conditions 
météorologiques favorables et de la baisse 
de la consommation à température normale. 
Le bon niveau de remplissage des barrages 
constitue une assurance pour le système élec-
trique français et un facteur positif qui permet 
d’aborder plus sereinement la fin de l’hiver.

	u Le niveau des stocks de gaz en France n’a pas 
diminué au cours des dernières semaines, 
se stabilisant à environ 80 %, soit un niveau 
historiquement haut pour la période. Cette 
situation est le résultat des températures éle-
vées des dernières semaines combinées à des 
imports élevés (de GNL et par gazoduc hors 
Russie). Compte tenu de ces niveaux de 
remplissage et de l’approvisionnement 
en gaz du continent, l’inquiétude sur le 
plan du fonctionnement des centrales 
au gaz se dissipe pour la fin de cet 
hiver (hormis en cas de vague de froid 
intense). En revanche l’hiver 2023-2024 
reste à ce stade sous surveillance.

Le prix de l’électricité sur les marchés 
Spot (livraison pour le lendemain) a large-
ment diminué depuis mi-décembre, étant 
même nul ou négatif durant une douzaine 
d’heures pendant les fêtes de fin d’année. 
Cette situation s’explique par : 

	u Un équilibre entre l’offre et la demande qui 
s’est particulièrement détendu au cours 

des dernières semaines. Côté demande, 
la consommation d’électricité a été faible 
tant du fait de la baisse structurelle obser-
vée depuis septembre que des tempéra-
tures au-dessus des normales de saison 
au cours des dernières semaines. Côté 
offre, la remise en fonctionnement de réac-
teurs nucléaires et surtout une production 
éolienne abondante (régulièrement au-
dessus de 10 GW soit un facteur de charge 
supérieur à 50 %) a augmenté la production 
française à faible coût.

	u Une baisse du prix du gaz du fait des bons 
niveaux de remplissage des stocks euro-
péens et de la baisse de la consommation 
s’expliquant pour partie par les conditions 
climatiques. 

Toutefois, cette amélioration de la situation ne 
profite pas dans l’immédiat à l’essentiel des 
consommateurs finaux d’électricité puisque les 
fournisseurs ont recours au marché à terme 
plusieurs mois à l’avance pour proposer des 
contrats à prix fixe (sans variation horaire 
comme sur le marché Spot). 

Sur les marchés à terme, RTE avait signalé 
depuis septembre dernier une décorréla-
tion entre les prix à terme et les fondamen-
taux, donnant lieu à une prime de risque 
largement excessive sur les prix français 
au regard des risques réels d’utilisation 
des moyens de sauvegarde estimés par 
les modèles. Cette prime de risque s’est 
effondrée au cours des dernières semaines 
conduisant à une forte baisse des prix de 
l’électricité sur les marchés à terme. Les 
analyses de RTE permettent de quantifier 
les différents effets ayant conduit à cette 
baisse (baisse du prix du gaz, de la consom-
mation énergétique, et réduction du risque 
perçu par les acteurs de marché).
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Actualisation
mi-février 2023

Communication, si besoin, de J-3 au jour-même via le dispositif Ecowatt

Figure 1 	 Évolution du risque sur l’équilibre offre-demande au cours de l’hiver

Sept. – Déc. 2022 Mars 2023Février 2023Janvier 2023

Diagnostic 
préliminaire 

mi-sept. 
2022

Actualisation 
octobre, 

novembre 
et décembre 

2022

Actualisation  
mi-janvier 

2023

Diagnostic 
prévisionnel 
(jan. 2023) 
d’équilibre 

offre-demande
Aucun recours aux moyens 

de sauvegarde

Risque moyen**
Poursuite de la vigilance 
renforcée pour la suite 

de l’hiver

Niveaux 
de vigilance et 
de fiabilité sur 
les prévisions, 

vu de 
mi-janvier

Degré de  
vigilance

Niveau de 
confiance 

sur les 
prévisions*

Degré de  
vigilance

Niveau de confiance 
sur les prévisions*

Communication 
de RTE

*	� Le niveau de confiance sur les prévisions dépend du degré global d’incertitudes sur les informations disponibles mi-janvier. Ces incertitudes portent 
principalement sur les prévisions météorologiques, la disponibilité du parc nucléaire en France et le niveau de consommation d’électricité.

**	� Cela signifie que la probabilité d’activation du signal « Ecowatt rouge » est réduite par rapport à l’analyse de septembre, mais toujours possible en cas 
de conditions météorologiques défavorables. 


